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La vie nous a donné 1 bouche et 2 oreilles, fait en sorte de les utiliser 

proportionnellement. 

Docteur écoute et souviens-toi pourquoi tu as choisi ce beau métier !  

Bienvenu dans le soixante seizième audio du défi des 365 jours, que je 

t’offre avec le soutien de NatureBio Dental, le mouvement qui unit les 

chirurgiens-dentistes, les médecins et praticiens de santé ainsi que des 

patients motivés pour remettre la santé bucco-dentaire au cœur de la santé.  

Le but : Mieux écouter pour mieux comprendre tes patients 

Je voudrais te parler aujourd’hui de notre relation à l’argent. Nous sommes 

dans une société où nous sommes passés de l’espoir de nous enrichir à la 

peur de nous appauvrir, au point que nous en avons oublié que l’argent 

honnêtement gagné est un outil d’émancipation.  

En France, au contraire des Etats Unis, l’argent est tabou, alors que l’on 

parle avec beaucoup plus de décontraction, voire de vantardise, de ses 

aventures amoureuses. L’argent fait figure de cupidité, d’avidité, de 

bassesse, au point que l’on oublie qu’il est aussi la générosité, la grandeur, 

la noblesse d’âme. C’est un bien qui fait du mal et un mal qui fait du bien. 

Pourtant faire de l’argent une religion est une façon assez grossière de le 

surestimé, il n’est pas plus une religion qu’il n’est un maitre et il ne donne 

aucun ordre que nous ne lui ayons donné.  

Quand le Pape François dit que la civilisation matérialiste et l’argent sont 

des dangers, il ne prend pas en considération que l’argent n’est qu’une 

énergie, un outil au service de notre être spirituel. On sait très bien, en tant 

que gestionnaire d’un cabinet dentaire, que c’est quand on n’arrive pas à 

payer nos factures en fin de mois que l’on devient matérialiste. C’est à ce 



moment là que l’on devient obsédé par l’argent, on calcule tout, on devient 

asservi à nos besoins et on est frustré par la modicité de nos honoraires, on 

ne peut plus faire de projet, on se sent incarcéré dans le présent.  

Donc en réalité, pour oublier l’argent, il faut en avoir un minimum car 

l’argent nous libère de la nécessité mais pas de la nécessité de l’argent.  

Alors bien sûr il y a le paradoxe des gens richissimes qui en veulent 

toujours plus parfois au détriment d’autrui, qui entrent dans la logique de 

l’envie permanente, de l’attitude névrotique, avec un comportement 

d’écureuil qui n’en a jamais assez. Nous devons donc trouver la juste 

attitude, l’argent doit être mis au service de nos passions, de nos projets, de 

notre mission de vie. Quand il devient un maitre, comme chez le cupide, « il 

rassure car il évite de s’interroger sur le sens de l’existence », comme le dit 

Pascal Buchner dans son livre « la sagesse de l’argent ».  Mais en réalité, la 

richesse oblige, elle n’est pas seulement la jouissance d’un privilège mais le 

siège d’une responsabilité.  

Pour pouvoir utiliser nos revenus pour servir la cause d’un monde meilleur, 

nous devons apprendre à remettre l’argent à sa juste place, connaitre le prix 

de l’argent, apprendre sa rareté et les règles de base d’une bonne gestion, à 

commencer par ne pas dépenser plus que ce que l’on gagne.  

Je te souhaite une belle journée et je te dis à demain, naturellement !  


